
 
 
 

Discovering the Archaeologists of Europe 
 
 
 
Chère/cher collègue, 
 
Puis-je demander votre attention pour un projet international qui nous concerne tous ? 
 
Dans les années passées, on a beaucoup réfléchi dans le giron de l’Association européenne des 
Archéologues (EAA) sur les conséquences de l’application de la convention de Malte, l’introduction de 
la structure bachelier/master (convention de Bologne), la commercialisation progressive de 
l’archéologie et la mobilité augmentée dans la Communauté européenne. Dans certains pays, ces 
innovations ont déjà créé de grandes modifications dans la profession archéologique, dans d’autres 
pays l’évolution est moins rapide. 
 
Avec les collègues d'autres pays européens nous avons pris l’initiative de solliciter l’opinion des 
archéologues eux-mêmes et des autres personnes qui sont professionnellement actives dans 
l'archéologie, tout comme l'exemple de Institute ou Field Archaeologists (IFA) en Grande-Bretagne.1 
Le but est de savoir qui sont toutes ces personnes, quelle est leur formation et quels sont leurs 
opportunités de carrière et leurs perspectives pour l'avenir. Aussi les services, les institutions et les 
sociétés qui sont actifs dans le secteur archéologique seront questionnées afin de sonder leur 
structure, l'effectif du personnel et leurs options pour l'avenir. Ce projet est appelé ‘Découvrir les 
archéologues de l’Europe’ (Discovering the Archaeologists of Europe): http://www.discovering-
archaeologists.eu 
 
La Commission européenne a accordé un crédit à ce projet dans le cadre du Programme Leonardo da 
Vinci. Les pays qui ont été retenus pour ce projet sont l'Allemagne, la Belgique, Chypre, la Grande-
Bretagne, la Grèce, l'Irlande, les Pays-Bas, la Slovaquie, la Slovénie et la République tchèque. 
L’Association européenne des Archéologues (EAA) intervient en tant qu'instance accompagnante et 
est ainsi considérée comme onzième partenaire. Entretemps, d’autres pays, comme l’Autriche et la 
Hongrie, ont rejoint le groupe initial. Le projet a une durée de 2 ans (2007-2008). La K.U. Leuven s’est 
engagée à payer la plus grande partie des frais pour la recherche en Belgique pour que le budget 
restreint puisse être utilisé maximalement pour l'élaboration du projet. 
 
Les premières réunions ont montré que la structure archéologique dans les pays participants est très 
différente et que le nombre et le statut des archéologues varient considérablement d’un pays à l’autre. 
Notre première mission est de composer un inventaire des personnes, des services, des institutions et 
des sociétés qui sont actives dans le secteur archéologique. À côté des archéologues avec une 
formation académique, on veut aussi composer une image du groupe des archéologues de loisir et 
bénévoles, des techniciens de terrain, des restaurateurs, des ouvriers spécialisés… ainsi que les 
archéologues employés dans les secteurs connexes (archéologue-gestionnaire, travailleur de musée 
ou dépôt, collaborateur éducatif…) et les spécialistes des sciences annexes (par ex. études du paléo-
environnement, analyses matérielles….). Notre mission est de faire cet exercice pour la Belgique 
entière et donc aussi pour la Wallonie et Bruxelles et éventuellement aussi pour le Grand Duché du 
Luxembourg.  
 
Pouvons-nous demander votre collaboration personnelle pour cette partie du projet et vous demander 
de remplir le questionnaire ci-joint ? Le commentaire éventuel sur les points concernés se trouve dans 
les notes en bas de page. Toutes les données seront traitées confidentiellement (cfr. la loi du 8 



décembre 1992 pour la protection de la vie privée) et si vous ne voulez pas donner certaines 
informations, il est évident que vous pouvez omettre la question. Nous réunissons ces données 
uniquement dans le cadre du projet ‘Découvrir les archéologues de l’Europe’. 
 
Il se peut que vous receviez un deuxième questionnaire en tant que responsable pour un certain 
service, institution ou société, pour demander de l'information concernant la structure de votre service, 
institution ou société. 
 
Le but est de traiter toutes les données statistiquement et de produire un rapport qui sera mis à la 
disposition de tout le monde qui est intéressé par la problématique. Le rapport final du projet sera 
disponible dans toutes les langues des pays participants.  
 
Pour toute information ultérieure, nous restons bien évidemment à votre disposition.  
 
Avec mes meilleures salutations,  
 
 
Marc Lodewijckx 
Onderzoekseenheid Archeologie 
K.U. Leuven 
Blijde-Inkomststraat   21, bus 3313 
3000    Leuven 
E-mail: Marc.Lodewijckx@arts.kuleuven.be 
Téléphone: 016/32.48.91 
GSM: 0472/86.24.56 
Télécopieur: 016/32.48.72 
 
 
1 Kenneth Aitchison & Rachel Edwards, Archaeology Labour Market Intelligence: Profiling the 

Profession 20002/03, edition du Cultural Heritage National Training Organization et l’ Institute of 
Field Archaeologists (IFA), Bradford-Reading, 2003, 129 pages. 
http://www.archaeologists.net/modules/icontent/inPages/docs/prof/LMI_Report1.pdf 

 
 
P.S.: des photos ou d’autres illustrations concernant vos activités archéologiques sont les bienvenues 
pour illustrer le rapport final. 
 
 


